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1 CORINTHIENS PARTIE 25 
CONCLUSION

(1 Corinthiens 16:1-24)
Par Ed Miller

Bonjour et bienvenue dans notre vingt-cinquième leçon sur cette merveilleuse épître de 1 Co-
rinthiens.

Prions:

Notre Père, nous voulons à nouveau Te remercier pour Ta merveilleuse Bible, nous Te prions
pour le Saint-Esprit qui vit dans notre cœur pour prendre les paroles de la Bible et les traduire
dans la Parole vivante qui est notre Seigneur Jésus. Nous prions que nous puissions avoir un
nouveau regard sur Lui et que nos cœurs puissent être tournés vers le Seigneur Jésus et que
grâce à notre étude ensemble, nous puissions davantage être conformés à Christ que ce que
nous étions avant. Nous Te remercions d'avance parce que Ta parole vient satisfaire notre
cœur, satisfaire sa soif et sa faim. Nous nous attendons à Toi pour que Tu fasses cela et Te de-
mandons encore une fois de nous délivrer de toute sagesse humaine. Nous Te prions dans le
nom de Jésus. Amen.

RÉSUMÉ

Dans notre étude du livre de 1 Corinthiens, nous sommes arrivés au chapitre 16 et par consé-
quent à la conclusion. Dans notre précédente leçon nous avons terminé le chapitre 15 qui
contient le dernier problème traité dans ce livre. Rappelez-vous que 1 Corinthiens fait réfé-
rence à huit problèmes représentatifs qui sont:

• Chapitres 1-4: Le problème des divisions.
• Chapitre 5: Le problème de la pureté personnelle.
• Chapitre 6: Le problème des différends personnels.
• Chapitre 7: Les problèmes liés au mariage.
• Chapitres 8-10: Le problème des pratiques discutables.
• Chapitre 11: Le problème des images et des symboles.
• Chapitres 12-14: Le problème de l'abus des dons spirituels.
• Chapitre 15: Le problème des fausses doctrines.

Pour chacun de ces problèmes le Saint-Esprit présente la Seigneurie de Jésus-Christ en tant
que solution à tous ces problèmes. Le thème de ce livre est Christ le Seigneur, la solution à
tous les problèmes autant individuels que corporatifs. Dans le chapitre 15 nous avons été em-
portés dans une glorieuse apogée. La Seigneurie de Christ a été emmenée à sa plus haute
gloire dans ce chapitre. Ici, Christ est présenté en tant que la solution du problème le plus in-
soluble qui soit, le problème de la mort. Après avoir illustré la Seigneurie de Christ à travers
tous ces problèmes, le Saint-Esprit, par l'apôtre Paul, nous donne le chapitre 16 en tant que
conclusion à ce merveilleux livre.

Avant que nous regardions le chapitre 16, laissez-moi vous donner trois principes ou observa-
tions au sujet du dernier chapitre de cette épître et des autres épîtres. Je vais essayer de vous
donner ces observations en termes de chapitre 16 de 1 Corinthiens. Je pense que cela nous ai-
dera à retirer le maximum de bénéfice dans l'étude de tous les derniers chapitres.



TOUS LES PASSAGES SONT INSPIRÉS ET UTILES

La première observation est basée sur la tendance humaine à considérer la conclusion de n'im-
porte quelle lettre comme étant relativement non importante. Vous voyez, les épîtres ne sont
pas comme un roman. Avec un roman, nous avons tendance à sauter à la dernière page pour
apprendre de quelle manière l'histoire se termine. Il y a du suspens dans un roman et vous
voulez aller à la fin pour connaître le dénouement. C'est excitant de lire les dernières pages.
Mais dans une épître, le dernier chapitre se rapproche davantage du générique d'un film. Il
semble que ce ne soit qu'une liste de noms qui défile. Au cinéma, la plupart des gens se lèvent
à la fin du film et quittent la salle parce que cela ne semble pas être important. Lorsque vous
lisez ces derniers chapitres cela semble juste être une succession de noms. En plus, les per-
sonnes citées sont décédées il y a plus de 1 900 ans et ont des noms que vous ne pouvez
même pas prononcer! En fait, 1 Corinthiens n'est pas aussi ardu que certains autres livres.
Dans Romains 16, il y a quelques 44 noms et certains ne peuvent pas être prononcés si vous
n'avez pas pris de cours de grec!

Vous voyez, le problème est que nous pensons que le message de 1 Corinthiens se termine
avec le chapitre 15. Puis nous n'avons plus que les appendices et l'épilogue que l'on écrit vite
fait bien fait à la fin. Nous pensons de façon naturelle que nous pouvons vivre sans ce dernier
chapitre. Nous pensons que le livre n'a pas réellement besoin de ce chapitre pour bien explici-
ter le message qu'il veut délivrer. C'est un peu comme une parenthèse dans une phrase. Vous
pouvez vivre sans cela. Ce n'est pas réellement important, c'est juste une façon bien polie de
signer. C'est une façon d'être cordial et de saluer tout le monde.

Il est donc naturel de négliger le dernier chapitre et d'oublier la vérité que le dernier chapitre
est inspiré. C'est une vérité très simple mais elle est vraiment merveilleuse. En fait, toutes les
salutations, toutes les généalogies et toutes les références personnelles sont inspirées. Ce der-
nier chapitre est tout autant inspiré que le chapitre sur le mariage, le chapitre sur le repas du
Seigneur ou le chapitre sur la résurrection du corps. Tout cela est inspiré par Dieu. En lien avec
cela, laissez-moi vous encourager à rechercher et vous attendre à trouver de belles vérités spi-
rituelles dans les passages qui semblent un peu détachés des autres. Il y a des passages qui
semblent ennuyeux à première vue et qui semblent être apparemment secs. Le Seigneur ré-
compense tout le  temps les recherches. Parfois,  dans certains endroits de la Bible, les ri-
chesses sont justes à la surface. Il y a des passages dans lesquels vous pouvez aller et cueillir
des vérités spirituelles partout où vous regardez. Dans d'autres endroits, il semble que Dieu
s'attende à ce que vous retourniez le sol par la méditation. Je pense que ce dernier chapitre
est un chapitre de ce genre. Cela illustre la vérité qu'il n'y a rien de tel qu'un passage des Écri -
tures qui n'apporte rien.

Il y a certaines précieuses révélations de Dieu que l'on peut trouver dans les généalogies. Si
vous regardez attentivement à ces salutations, vous verrez de nombreuses vérités de Dieu.
Nous devons faire confiance au Seigneur alors que nous parcourons ce livre pour voir certaines
de ces belles vérités spirituelles qui sont cachées. Si nous approchons ces passages comme s'il
n'y a rien là-dedans, alors il n'y aura rien là-dedans. Si nous nous approchons en pensant que
c'est un passage qui est sec, alors cela ne rafraîchira pas notre âme. Par conséquent, votre ap-
proche de quelque chose est tout autant importante que la chose en elle-même. Parfois vous
pouvez même rater la chose en elle-même, juste par la façon dont vous l'approchez. Voilà
pour la première observation, il n'y a rien de tel qu'un passage sec des Écritures.

LE DERNIER CHAPITRE EST COMME UNE APOGÉE

La seconde observation peut être résumée par ces mots. Considérez le dernier chapitre d'une
épître comme la continuation et l'apogée du message d'un livre. Il ne s'agit pas d'appendices.
Il ne s'agit pas juste d'un post-scriptum. En fait c'est comme la conclusion de tout le livre.
Dans le dernier chapitre Dieu prend tous les éléments et les lie ensemble. Dans cette leçon



nous devrions donc voir l'apogée de la Seigneurie de Christ. Si vous avez été bénis par l'étude
de ce livre, alors le Saint-Esprit va faire de tout cela un petit paquet pour que vous puissiez
l'emporter avec vous dans votre cœur. Il a résumé le tout.

Lorsque j'étais à l'école biblique, il y avait une partie des cours que je n'aimais pas. Je veux
parler  des examens finaux.  Vous savez que beaucoup d'étudiants  craignent  cette  période.
Dans de nombreux cas, c'était amusant d'entendre les cours et les conférences. Dans de nom-
breux cas, c'était amusant de faire des recherches. Mais à la fin des cours nous devions tout le
temps faire face à des examens finaux. C'étaient des tests.

Les chapitres  finaux des épîtres  sont les  examens finaux du message qui  se  trouve dans
l’épître. Ce que nous allons donc faire dans cette étude, c'est passer un examen sur la Sei-
gneurie de Christ et ainsi voir si nous avons réellement reçu le message dans notre âme. Puis
nous verrons si cela est vrai ou non dans notre vie. Vous voyez, le Seigneur nous aime bien
trop pour nous laisser vivre dans l'irréalité, nous trompant nous-mêmes, jouant à un jeu, en
prétendant que nous profitons de la Seigneurie de Christ alors que ce n'est pas réellement le
cas. Dans ce chapitre, Il nous donne donc des tests objectifs pour voir si oui ou non la Sei -
gneurie de Christ est une réalité. C'est peut-être une autre raison pour laquelle l'ennemi aime-
rait faire que ces chapitres soient si négligés. C'est peut-être parce qu'ils nous remettent trop
en question. Je pense que l'ennemi de notre âme aimerait que nous négligions ces derniers
chapitres des épîtres. Il préférerait que nous ayons la vérité d'une façon un peu générale sans
l'avoir fermement ancrée dans notre âme. Voilà la seconde observation: nous devrions consi-
dérer ces derniers chapitres en tant qu'un examen final.

LE DERNIER CHAPITRE EST COMME UN TEST PRATIQUE

Il y a ensuite une troisième observation que j'aimerais faire. Non seulement il n'y a rien de tel
qu'un passage qui n'apporte rien dans les Écritures, non seulement le dernier chapitre est une
continuation et une apogée du message qui est dans le livre, mais faites également le lien
entre le dernier chapitre et le contexte immédiat, c'est-à-dire avec les chapitres qui précèdent,
mais également avec le message de tout le livre. Cela ne va pas uniquement nous aider à bien
comprendre le dernier chapitre mais également tout le livre. En d'autres termes, alors que
nous considérons le chapitre 16, nous ne devons pas uniquement faire le lien avec le chapitre
15, celui qui vient avant, mais également avec les chapitres 1 à 15. C'est parce que tout le
livre est venu avant. Nous allons appeler 1 Corinthiens 16 le chapitre test sur la Seigneurie de
Jésus-Christ. Une des choses que j'aime dans ce chapitre et qui en fait quelque chose de si in-
croyable est que cela rend la Seigneurie de Christ tellement pratique.

Vous voyez, la Seigneurie de Christ est bien plus que de la théologie. C'est bien plus qu'un cer-
tain credo ou qu'une position doctrinale que vous pouvez tenir. C'est bien plus qu'une croyance
que vous pouvez avoir. C'est facile de dire: « J'ai étudié 1 Corinthiens et je crois à la Seigneu-
rie de Christ. » Est-ce que vous y croyez réellement? Le chapitre 16 mettra cela en évidence.
Si vous êtes honnêtes lorsque vous passerez le test, alors vous saurez si vous croyez réelle-
ment dans la Seigneurie de Christ. Le chapitre 16 va répondre à la question: « Si Jésus-Christ
règne réellement dans ma vie en tant que Seigneur, par le Saint-Esprit, à quoi ressemblera ma
vie? Quelle sera l'évidence de cela dans ma vie? Quelles en seront les caractéristiques? Quelles
en seront les manifestations? »

A partir du chapitre 16, j'aimerais partager avec vous cinq preuves ou évidences de la mani-
festation de la Seigneurie de Christ. Si j'ai réellement compris la leçon, alors ces cinq choses
seront vraies dans ma vie. Avant que je vous donne ces cinq choses laissez-moi illustrer cela.

J'aimerais vous montrer la fin du chapitre 15 et le début du chapitre 16. Laissez-moi vous don-
ner un principe avant de lire ces versets. Les merveilleuses vérités ont des applications terre à
terre très pratiques. Vous voyez, la Bible vous emmène très haut dans les cieux à travers ses
révélations, mais elle ne nous laisse jamais là-bas. Elle nous ramène tout le temps sur terre.



Le verset 15:55-58 dit: « O mort, où est ta victoire? O mort, où est ton aiguillon? L'aiguillon
de la mort, c'est le péché; et la puissance du péché, c'est la loi. Mais grâces soient rendues à
Dieu, qui nous donne la victoire par notre Seigneur Jésus-Christ! Ainsi, mes frères bien-aimés,
soyez fermes, inébranlables, abondant toujours dans l'œuvre du Seigneur, sachant que votre
travail n'est pas vain dans le Seigneur » Puis le verset 16:1 dit: « Pour ce qui concerne la col-
lecte en faveur des saints, agissez, vous aussi, comme je l'ai ordonné aux Églises de la Galatie.
» Est-ce que vous voyez une différence entre la fin du chapitre 15 et le début du chapitre 16?
Rappelez-vous que lorsque cela a été écrit il n'y avait pas de division en chapitres et en ver-
sets. Paul n'a pas écrit 16 chapitres dans 1 Corinthiens. Il n'a fait que rédiger la lettre de 1 Co-
rinthiens. C'est en 1250 que la Bible a été pour la première fois divisée en chapitres. Il n'y
avait pas de chapitres avant cela. C'est le cardinal Hugues de Saint Cher qui était en train
d'écrire une concordance en latin, qui a pensé qu'il serait utile et plus simple pour les étudiants
d'avoir une Bible divisée en chapitres. Malheureusement il y a certaines divisions qui n'ont pas
été faites au bon endroit. Par exemple Actes 21 se termine avec une virgule. Vous ne vous at-
tendriez pas à ce qu'un chapitre se termine avec une virgule. Sa raison est que cela était trop
long. C'est pour cette raison qu'il a mis fin à ce chapitre.

Par conséquent, lorsque vous lisez votre Bible et que vous lisez chapitre 1, chapitre 2 et cha-
pitre 3, ne pensez pas que cela est inspiré. Cela n'est pas du tout inspiré. Ensuite il a encore
fallu attendre 300 ans pour commencer à voir des découpages en versets. Ce n'est qu'en 1539
qu'il y a eu les premières divisions par versets dans votre Bible. Robert Estienne a divisé le
Nouveau Testament grec en versets. En fait jusqu'à ce que sorte la Bible de la vulgate, qui a
été imprimé en 1555, vous ne pouviez pas trouver de divisions en chapitres et en versets dans
l'ancien et le nouveau Testament.

Mon point est donc que lorsque Paul a écrit 1 Corinthiens il est passé directement du chapitre
15 au 16 et il n'y avait pas de chapitre pour les séparer. Le texte formait un tout et les cha-
pitres et les versets ne sont pas inspirés. « Ainsi, mes frères bien-aimés, soyez fermes, in-
ébranlables, abondant toujours dans l'œuvre du Seigneur, sachant que votre travail n'est pas
vain dans le Seigneur. Pour ce qui concerne la collecte... » Vous voyez le verset 15:58 se
passe là-haut dans les cieux et le verset 16:1 prend place là en bas dans votre poche. Cela est
autant terre à terre que vous pouvez l'être. C'est aussi pratique que vous puissiez l'être. Il n'y
a rien de plus pratique que la Seigneurie de Jésus-Christ. Certaines personnes pensent que
lorsqu'un chrétien est totalement soumis à Christ en tant que Seigneur, il marchera avec un air
d'halluciné, avec une lumière dans les yeux, comme s'il passait tout son temps à regarder dans
le ciel. Elles pensent qu'il vit en étant insensible à toutes les tragédies qui peuvent arriver dans
sa vie. Elles pensent que ces personnes ne font que siffloter tout le temps même lorsqu'une
tragédie les touche. Cela n'est pas du tout le cas.

En fait, 1 Corinthiens 16 va nous montrer à quel point la réalité de la Seigneurie de Christ est
bien loin de cela. Ce chapitre test va nous montrer à quel point le Seigneurie de Christ est
réellement pratique.

Cyrus Ingerson Scofield avait l'habitude de dire: « Chaque chrétien a besoin de deux conver-
sions. Premièrement il a besoin d'être converti du naturel vers le spirituel. Puis il devient trop
spirituel et a besoin d'une conversion du spirituel vers à nouveau le naturel, afin qu'il puisse
devenir pratique et marcher sur la terre au milieu des hommes. » Il a souligné là un point très
important. Cela signifie que vivre dans la Seigneurie de Christ ne vous rend pas rigides, mys-
tiques ou formels, pas du tout. Le chrétien qui connaît la Seigneurie de Christ n'est pas du tout
non pratique. Il n'est pas indifférent à tout ce qui se passe autour de lui. Lorsque Christ règne,
vous n'allez pas ressembler à un martien. Lorsque Christ régnera dans votre vie vous serez un
être humain normal, l'individu le plus pratique sur la terre qui fera la volonté de Dieu avec joie.
Voilà ce qu'est un chrétien pratique qui connaît la volonté de Dieu.

Considérons maintenant cela dans les termes du chapitre 16. Nous allons appeler ces cinq
principes les tests de la manifestation de la Seigneurie de Jésus-Christ. Voici le plan que nous
allons suivre.

• Versets 16:1-4: Si Christ est Seigneur de ma vie, Il va contrôler mes finances.



• Versets 16:5-9: Si Christ est Seigneur de ma vie, Il va contrôler mon emploi du temps.
• Versets 16:10-18: Si Christ est Seigneur de ma vie, Il va contrôler mes relations avec les 
autres chrétiens.
• Versets 16:19-20: Si Christ est Seigneur de ma vie, ma vie sera caractérisée par la réalité 
et non par l'hypocrisie.
• Versets 16:21-24: Si Christ est Seigneur de ma vie, ma vie sera caractérisée par le fruit de 
l'esprit, l'amour.

Regardons rapidement chacun de ces points. Le premier test est que si Christ est Seigneur de
ma vie, Il va contrôler mes finances. Il sera le Seigneur de mon porte-monnaie, de ma carte
de crédit et de mon compte en banque. Les versets 16:1-4 disent: « Pour ce qui concerne la
collecte en faveur des saints, agissez, vous aussi, comme je l'ai ordonné aux Églises de la Ga-
latie. Que chacun de vous, le premier jour de la semaine, mette à part chez lui ce qu'il pourra,
selon sa prospérité, afin que l'on n'attende pas mon arrivée pour recueillir les dons. Et quand
je serai venu, j'enverrai avec vous des lettres, pour porter vos libéralités à Jérusalem, les per-
sonnes que vous aurez approuvées. Si la chose mérite que j'y aille moi-même, elles feront le
voyage avec moi. »

SI CHRIST EST SEIGNEUR, IL CONTRÔLE MES FINANCES

Il s'agit d'un merveilleux passage sur la gestion chrétienne des biens. La plupart du temps,
lorsqu'un chrétien pense à la vérité concernant la gestion des biens, il pense automatiquement
à la dîme. Il se dit: « Si Christ est Seigneur alors je vais donner la dîme. » Ce n'est pas de la
dîme dont il est question ici, la dîme n'a rien à voir avec ces quatre versets. En fait, donner la
dîme n'est pas un test de la Seigneurie de Jésus-Christ. Il y a de nombreux chrétiens qui
jouissent de la Seigneurie de Jésus-Christ et qui ne donnent pas la dîme. La dîme n'a rien à
voir avec la Seigneurie de Jésus-Christ. Par dîme, les gens veulent parler de 10 %. Ceci dit je
ne parle pas ici contre la dîme, bien que je le ferais si j'étais maintenant dans le livre de Mala-
chie, car la plupart des gens se méprennent sur ce sujet. Je parlerais sévèrement contre cela si
j'étais dans Malachie. Mais comme nous sommes dans 1 Corinthiens, concentrons-nous sur ce
qui se passe ici. Tout ce que je dis ici est que Paul n'avait pas la dîme à l'esprit. Son sujet est
bien plus large que la dîme.

J'ai lu cette phrase quelque part: « Dans l'église du Nouveau Testament les chrétiens ne pos-
sédaient jamais rien. » Les personnes qui enseignent cela pensent qu'à l'époque du Nouveau
Testament les gens vivaient selon le communisme. Un régime communiste a pour base que
l'on met tout en commun et que tout est ensuite également réparti. Ils prennent ce passage
en Actes 4:32 qui dit que les disciples mettaient tout en commun et qu'ensuite tout était dis-
tribué de façon égale par les apôtres et les anciens à ceux qui en avaient besoin. Ils pensent
donc que lorsqu'un homme riche était sauvé, il vendait sa maison et sa propriété puis il mettait
tout son argent dans un même pot et le déposait aux pieds des apôtres. Même lorsque les per-
sonnes pauvres étaient sauvées, elles vendaient ce qu'elles avaient et le mettaient dans le
même pot. Ils disent donc que tous les chrétiens étaient égaux, qu'il n'y avait ni chrétien riche,
ni chrétien pauvre et qu'il n'y avait que des personnes dont les besoins étaient pourvus. Ils vi-
vaient donc sous la forme d'un communisme chrétien.

Est-ce que la Bible enseigne cela? Est-ce que l'église du premier siècle vivait de cette façon?
Vous voyez, ce passage vous montre que cela n'est pas possible. Le verset 16:2 serait impos-
sible s'ils avaient vécu comme cela. Il ne peut pas y avoir de charité s'il n'y a pas de propriété.
Le fait que Dieu nous commande de donner implique que nous ayons quelque chose à donner.
Il ne pourrait pas y avoir quelque chose comme une collecte si vous n'aviez rien à donner
lorsque la collecte passait à côté de vous. Vous voyez, lorsque la Bible dit en Actes 4:32 qu'ils
avaient tout en commun, bien qu'il soit vrai que certaines personnes ont tout vendu et ont tout
mis en commun, cela ne signifie pas que tous ont vécu de cette manière. Il y a là un principe
qui dit qu'ils vivaient sans être égoïstes. Cela signifie que s'il y avait un chrétien dans le be-
soin, ils ne gardaient pas jalousement leur propriété, ils partageaient. C'est tout ce que cela si-
gnifie. Je vais vous dire ce que cela signifie, en tous cas cela ne signifie pas la dîme, cela ne



fait pas référence à une sorte de communisme chrétien où les chrétiens ne possédaient rien et
où ils mettaient tout en commun pour que les apôtres le distribuent ensuite, pas du tout.

Le principe du test de la Seigneurie de Christ est le don systématique. Il s'agit d'un passage
sur le don systématique. Le don systématique est l'une des grandes évidences de la Seigneurie
de Christ dans votre vie. Laissez-moi diviser cela en différents points pour le rendre très pra-
tique. Si Christ est Seigneur de ma vie, un des sous-produits de cela est que je serai un dona-
teur systématique. De nombreux chrétiens qui ont été illuminés quant à la réelle signification
de la dîme ont décidé de ne plus donner régulièrement, mais uniquement selon les occasions
qui peuvent se présenter. Pourtant après quelques temps nombreux sont ceux qui ont remar-
qué qu'il y avait de nombreuses occasions où ils ne donnaient plus. La méthode biblique pour
donner est de donner sur une base régulière. Donner de façon systématique est le test de la
Seigneurie de Christ parce que c'est le test de la vie.

Cela n'a pas de fin, parce que vous n'arrivez jamais à un moment où vous pouvez dire: « J'ai
donné et maintenant je vais faire quelque chose d'autre dans ma vie chrétienne. » C'est une
donation systématique et cela ne se termine jamais. Cela continue sans arrêt. Cela fait que
vous vous souvenez tout le  temps des besoins du peuple de Dieu.  Cela vous rappelle  les
grâces de Dieu et c'est un avertissement contre l'avarice. Celui qui connaît Christ comme son
Seigneur donnera probablement chaque semaine comme c'est illustré ici.

Ce passage n'illustre  pas uniquement  le fait  de donner de façon systématique,  mais  vous
voyez aussi qu'il s'agit de donner de façon proportionnelle. Le verset 16:2 précise « selon sa
prospérité. » C'est selon la façon dont Dieu vous a bénis que vous pouvez bénir les autres. Il
ne s'agit pas seulement de donner de façon régulière mais parfois c'est un peu et parfois c'est
beaucoup. Ce qui est certain c'est que le chrétien soumis à Christ donnera tout le temps.

Vous savez que le contexte de ces trois versets est que l'argent récolté allait être envoyé à des
chrétiens dans le besoin à Jérusalem. Peut-être que vous demanderez: « Pourquoi à eux? » Il
y a au moins deux raisons: certaines personnes pensent que c'est à cause d'Actes 11:27-30.
Ce passage d'Actes décrit une grande famine qui est venue sur la Judée et Jérusalem. Cer-
taines personnes pensent donc que ce passage de 1 Corinthiens correspond à cette période. En
plus de cela une grande persécution avait lieu. C'est pour cette raison que les pauvres de Jéru-
salem étaient grandement dans le besoin. Ils ont donné pour répondre à des besoins, les be-
soins des enfants de Dieu.

Laissez-moi le dire de la façon suivante: « Ils ont donné selon ce qu'ils pouvaient et selon ce
qu'ils  voulaient.  » Cela est important et vous verrez pourquoi dans un moment. Il  est in-
croyable de voir à quel point nous essayons parfois d'être plus spirituels que ne l'est la Bible.
Nous utilisons plein de phrases spirituelles. Par exemple au verset 16:1, si Paul était aussi spi-
rituel que moi il n'utiliserait pas le mot collecte. Je n'aime pas le mot collecte parce que je
trouve que cela a une connotation très froide et très dure. Personnellement j'utiliserais le mot
« offrande d'amour », ou je dirais don, sacrifice, service ou ministère, mais pas collecte. Vous
voyez, Paul n'essayait pas d'être spirituel. Paul n'essayait pas d'être religieux. La Seigneurie de
Christ était très pratique pour l'apôtre Paul et cela s'exprimait par une collecte.

Il y a de nombreuses façons par lesquelles les chrétiens essaient d'être plus spirituels que la
Bible. Et je pense qu'un des domaines les plus fréquents où les chrétiens tournent les choses
d'une façon qui semble spirituelle mais qui n'est pas réelle est dans le domaine de l'argent. Il
est incroyable d'entendre les chrétiens parler lorsque l'on en vient au sujet de l'argent. Avez-
vous déjà entendu les gens faire des appels pour recevoir de l'argent? Est-ce que vous avez
remarqué la façon spirituelle qu'ils utilisent pour parler? On entend ce genre de phrases: « J'ai-
merais que vous priiez pour savoir où donner. Demandez au Seigneur s'Il désire que vous me
donniez quelque chose pour m'aider dans mon ministère. Demandez combien Il aimerait que
vous donniez. » C'est comme s'il y allait avoir un panneau lumineux dans le ciel pour me dire
combien donner. Puis vous entendez d'autres personnes dirent: « Le Seigneur m'a conduit à
donner autant à cette personne ou à cette organisation. »



Je vais essayer d'être le plus clair possible en disant qu'il n'y a pas le moindre passage qui
pourrait justifier ce genre d'enseignement. La Bible enseigne l'opposé de cela. Cela sonne spiri-
tuel mais cela n'est pas spirituel. Il n'y a aucun passage où Dieu demande de prier pour savoir
combien donner ou à qui donner. Ce ne sont que des idées humaines. Cela a été concocté par
les hommes comme une astuce pour avoir votre argent. Il n'y a aucune place dans la Bible où
l'on vous enseigne à faire cela. Si Christ est Seigneur de votre vie, vous serez un donateur, un
donateur systématique et vous donnerez de façon proportionnelle.  C'est-à-dire que si vous
avez beaucoup vous donnerez beaucoup et si vous avez peu vous donnerez peu.

C'EST À DIEU QUE NOUS DONNONS

Alors à qui allez-vous donner? Vous allez donner là où il y a des besoins. Vous allez donner de
la même façon que les chrétiens de Corinthe. Les chrétiens de l'époque ont vu qu'il y avait des
besoins et ils ont simplement donné en fonction des besoins. Vous voyez, la partie spirituelle
n'est pas à qui donner, mais comment vous donnez. Si votre don est une adoration envers le
Seigneur, si vous donnez pour Lui, si c'est un acte d'adoration, si c'est un don pour Jésus,
alors vous savez selon les Écritures que ce que vous avez donné de cette façon c'est à Lui que
vous l'avez donné. Vous avez juste à le faire pour Lui et c'est cette attitude de cœur qui Lui est
agréable.

En lien avec cela j'aime 1 Chroniques 29:14 qui dit: « Tout vient de toi, et nous recevons de
ta main ce que nous t'offrons. » N'est-ce pas incroyable? C'est de Ta main que nous recevons
tout ce que nous t'offrons. Tous les dons sont pour le Seigneur. C'est pour cette raison que
Paul appelle cela en Philippiens 4:18 « Un parfum de bonne odeur, un sacrifice que Dieu ac-
cepte. » Si votre don n'est pas une adoration à Christ, alors vous n'avez pas donné. Peu im-
porte combien vous donnez. C'est cela le point important. C'est un sous-produit de la Seigneu-
rie de Christ, vous faites cela pour Lui.

Une autre vérité au sujet de la gestion des biens que l'on trouve dans ces quatre versets est
que Paul  s'occupe des finances d'une façon qui  le  place au-dessus de toute  suspicion.  En
d'autres termes, sa position était de ne pas toucher à l'argent. Le verset 16:2 dit qu'il désirait
que tout l'argent soit collecté avant son arrivée. Il a demandé qu'il n'y ait pas de collecte de
faite lorsqu'il sera arrivé. Dans le verset 16:4 lorsque le moment de donner l'argent arrive, il
demande d'envoyer quelqu'un d'autre en qui ils ont confiance avec l'argent. Et s'ils désirent
que Paul fasse le voyage alors il le fera mais pas seul, il demande que d'autres frères l'accom-
pagnent. Peu importe à quel point vous êtes honnêtes, il y aura des personnes qui penseront
que vous avez détourné quelque chose. Il y aura tout le temps des personnes qui penseront
que vous désirez être riches.

De nombreux enfants de Dieu se sont fourvoyés en ne suivant pas l'exemple de l'apôtre Paul
dans ce domaine. L'exemple de Paul ici est d'être au-dessus de tout soupçon au sujet des fi-
nances et cela tout spécialement si vous avez une sorte de ministère. Il faut faire cela pour
que le nom du Seigneur ne soit pas souillé. Le peuple de Dieu a besoin d'être très prudent
lorsque l'on en vient à ce sujet. Paul faisait très attention à garder son témoignage au-dessus
de tout soupçon et tout spécialement dans le domaine de l'argent. Ceci est également un test
de la Seigneurie de Christ.

Voilà le premier test de la Seigneurie de Christ. Si Christ est Seigneur de ma vie, je serai un
donateur systématique. Je n'ai pas à prier pour voir où il y a des besoins, il y a tout le temps
des besoins. Je verrai des enfants de Dieu dans le besoin et je serai ensuite un donateur régu-
lier. Cela sera une partie de ma vie. Alors que Christ est Seigneur de façon systématique, je
pourvoirai aux besoins des enfants de Dieu selon mes possibilités.

SI CHRIST EST SEIGNEUR, IL CONTRÔLE MON EMPLOI DU TEMPS



Le second test de la Seigneurie de Christ est que si Christ est Seigneur de ma vie, Il va contrô-
ler  mon emploi  du  temps.  Il  sera  Seigneur  de  mes  plans  et  de  mon itinéraire.  Les  ver-
sets 16:5-9 disent: « J'irai chez vous quand j'aurai traversé la Macédoine, car je traverserai la
Macédoine. Peut-être séjournerai-je auprès de vous, ou même y passerai-je l'hiver, afin que
vous m'accompagniez là où je me rendrai. Je ne veux pas cette fois vous voir en passant, mais
j'espère demeurer quelque temps auprès de vous, si le Seigneur le permet. Je resterai néan-
moins à Éphèse jusqu'à la Pentecôte; car une porte grande et d'un accès efficace m'est ou-
verte, et les adversaires sont nombreux. »

Le principe clé dans ce passage est souligné par l'expression « si le Seigneur le permet. »
Connaître Christ en tant que Seigneur signifie que votre emploi du temps est entre Ses mains.
Comme beaucoup d'autres choses, le fait d'être conduit par le Seigneur est très pratique. Nous
avons le don de rendre ces choses bien plus spirituelles que Dieu ne l'a prévu. Laissez-moi
illustrer l'approche de Paul dans le domaine de la conduite à la façon dont cela est décrit au
chapitre 16. Premièrement l'apôtre Paul a fait des plans. Dans les versets 16:4-9, il décrit son
itinéraire pour la prochaine année. Il a des plans pour savoir où passer l'été, l'automne et l'hi-
ver. Il décrit ses plans pour toute l'année. Il n'était pas assis en train d'attendre que Dieu lui
donne un planning, que Dieu lui montre ses plans. Il a fait ses propres plans puis a dit: « Si le
Seigneur le permet. » Il savait que ses choix étaient limités par la souveraineté de Dieu.

Dans le verset 16:5 nous apprenons que Paul a prévu d'aller en Macédoine et il s'arrêtera pour
voir les Corinthiens pendant son voyage. Voilà quels étaient ses plans. Pourtant 2 Corinthiens
1:15-17 dit: « Dans cette persuasion, je voulais aller d'abord vers vous, afin que vous eussiez
une double grâce; je voulais passer chez vous pour me rendre en Macédoine, puis revenir de la
Macédoine chez vous, et vous m'auriez fait accompagner en Judée. Est-ce que, en voulant
cela, j'ai donc usé de légèreté? »

Dans 1 Corinthiens 16, Paul a fait des plans. Mais quelque chose s'est passé et les plans de
Paul ont été contrariés. Alors les Corinthiens ont dit: « Comment se fait-il qu'il n'a pas respecté
sa parole? » Il a dit qu'il allait venir mais il ne s'est pas manifesté. Il a changé ses plans. Dans
le  verset 16:6,  il  dit  qu'il  désire  passer  l'hiver  avec eux.  Est-ce  qu'il  l'a  fait?  Selon Actes
20:3 il ne l'a pas fait. Il avait planifié de le faire, il était en Grèce et était prêt à passer l'hiver
chez eux, mais il en a été empêché à cause d'un complot contre sa vie. Il n'a donc pas passé
l'hiver avec eux.

Dans le verset 16:8 il dit: « Je resterai néanmoins à Éphèse jusqu'à la Pentecôte. » Est-ce qu'il
l'a fait? Actes 20:16, nous dit que non. Il n'est même pas arrivé jusqu'à Éphèse; en fait, il a
rencontré des chrétiens d’Éphèse à Millet, il a passé un merveilleux moment d'adoration et de
prière avec eux, puis il s'est hâté d'aller à Jérusalem afin qu'il puisse y être pour la Pentecôte.
Pourquoi est-ce que je vous rends attentifs à cela? Vous voyez, le Saint-Esprit montre les plans
de Paul et ensuite Il montre qu'aucun de ses plans ne s'est accompli. Il a dû annuler tous ses
plans, aucun d'eux ne s'est réalisé.

En fait au verset 16:10, il semble que Timothée ait prévu d'aller visiter les Corinthiens. Il n'y a
aucun texte  dans la  Bible  qui  montre  qu'il  y  soit  parvenu,  mais  il  y  a  des évidences qui
poussent à croire qu'il ne l'a pas fait. Au verset 16:11, il semble qu'Apollos ne soit pas prêt à
venir chez eux. Mais au final la Bible nous dit qu'Apollos s'est rendu chez eux. Tous les plans
ont été transformés. Tout ce qui a été prévu ne s'est pas réalisé.

Ce n'est pas une erreur si le Saint-Esprit a pris note de cela de cette façon. Le Saint-Esprit
souligne ici pour nous le test de la Seigneurie de Christ. Il n'est pas faux de faire des plans. Il
n'est pas faux de prévoir ce que nous allons faire cette année et l'année prochaine. Ce n'est
pas faux aussi longtemps que nous disons dans notre cœur: « Si le Seigneur le permet. » Il a
le droit de les annuler. Il a le droit de les changer. Il a le droit de les décaler et Il a le droit
d'introduire quelque chose d'entièrement nouveau. La foi réelle n'attend pas qu'une carte des-
cende du ciel pour nous dire ce que nous devons faire.

Faites bien attention aux expressions suivantes:



• Verset 16:4: « Si la chose mérite. »
• Verset 16:6: « Peut-être séjournerai-je auprès de vous, ou même y passerai-je l'hiver. »
• Verset 16:7: « J'espère demeurer quelque temps auprès de vous. »
• Verset 16:10: « Si Timothée arrive. »

Vous voyez tout est incertain. Paul faisait des plans, mais ils n'étaient pas définitifs. Il laissait
de la place pour Dieu, pour que s'Il le désire Il puisse changer ses plans.

N'attendez pas que Dieu révèle Sa volonté avant que vous décidiez de faire quelque chose,
parce que Dieu ne vous dira rien par avance. Ce ne sont que dans de rares circonstances que
Dieu vous dira quelque chose en avance. Quand est-ce que la Parole de Dieu deviendra claire?
C'est lorsque vous faites vos plans et que Dieu contrôle de façon souveraine les circonstances.
Quand est-ce que je me laisse guider? Ce n'est pas lorsque je regarde au ciel, mais lorsque je
regarde en arrière. Lorsque vous regardez à ce qui s'est passé de façon rétrospective, alors
vous pouvez dire: « Mais par quel merveilleux chemin Dieu m'a conduit. Le Seigneur m'a guidé
pendant tout ce chemin. » Si vous regardez en haut et que vous vous demandez ce qui va arri-
ver, alors tout ce que vous verrez ne sera que confusion. Vous ne pouvez pas répondre à la
question « Qu'est-ce qui va arriver? » Mais lorsque dix années se sont écoulées, vous pouvez
regarder en arrière et voir dix années où Dieu vous a guidés.

Le message de la Bible est: « Regardez à Jésus maintenant. » Faites cela pendant 100 ans et
ensuite vous verrez toute la conduite de la part de Dieu que vous désirez. C'est de cette façon
que Dieu guide et c'est de cette façon que Dieu guidait l'apôtre Paul. Je dois faire mes plans
avec l'assurance que le Seigneur Jésus-Christ s'occupe de toutes mes circonstances et qu'Il
contrôle toute chose c'est ce que signifie « Si le Seigneur le permet. »

Certaines personnes font des plans si précis que si Dieu désirait les changer Il ne le pourrait
pas! Nous ne devons pas faire cela. Howard Hendricks, qui a été professeur au séminaire théo-
logique de Dallas, a partagé cette anecdote du temps où il était étudiant dans ce même sémi-
naire. A cette époque Harry Ironside était un des conférenciers dans ce séminaire. Un jour
Harry Ironside a demandé à Howard Hendricks d'être transporté à un certain endroit  pour
avoir des réunions. Howard Hendricks rapporte qu'il désirait l'impressionner, par conséquent il
a répondu: « Je vais prier à ce sujet. » Au lieu d'être impressionné Harry Ironside a répondu: «
Ce n'est pas grave, je vais demander à quelqu'un d'autre parce que je sais ce qui va arriver.
Vous allez prier pour savoir si vous devez m'emmener et Dieu va dire oui. Puis vous allez prier
pour savoir si vous devez me ramener et Dieu va dire non et moi je serai coincé! »

Avoir Christ en tant que Seigneur de mon emploi du temps ne signifie pas que je doive prier au
sujet de toutes les choses! Cela signifie simplement que dans mon cœur, j'ai donné la permis-
sion au Seigneur pour faire tout ce qu'Il désire avec mon emploi du temps. Je vais continuer
de faire des plans et à être pratique. Mais Dieu a la permission de faire ce qu'Il désire avec
mon emploi du temps. Cette permission va bien plus loin que là où je devrais aller. Cela en-
globe toutes les questions: comment est-ce que je devrais aller à l'école, est-ce que je devrais
prendre ce travail, est-ce que je devrais acheter cette maison, est-ce que je devrais me ma-
rier, est-ce que je devrais prendre ces vacances ou est-ce que je devrais poursuivre ma forma-
tion? Faites des plans et allez de l'avant et regardez ensuite de quelle façon Dieu va les modi-
fier, parce qu'Il va le faire tout comme Il l'illustre ici. Mais si Christ est réellement Seigneur de
ma vie, non seulement Il sera le Seigneur de mon porte-monnaie, mais Il sera également Sei-
gneur de mon emploi du temps. En lien avec cela j'aime Proverbes 19:21 qui dit: « Il y a
dans le cœur de l'homme beaucoup de projets, mais c'est le dessein de l'Éternel qui s'accom-
plit. » N'est-ce pas un incroyable verset? Tout ce que cela signifie c'est que le dessein de Dieu
s'accomplira malgré mes plans, si mon cœur désire réellement Sa volonté. Dieu passera au-
dessus de tous mes plans afin que je termine dans Sa pleine volonté.

UTILISEZ LES OPPORTUNITÉS, NE LES CRÉEZ PAS



Si vous relisez les versets 16:5-9 vous verrez que non seulement Paul faisait des plans, mais
qu'Il reconnaissait également les opportunités et les « portes ouvertes » que Dieu a mises de-
vant lui. Vous voyez, Paul savait que la fête de la Pentecôte allait donner de nombreuses occa-
sions pour présenter le merveilleux évangile de Christ et pour parler de leur âme avec les
gens. Il a donc décidé qu'il allait demeurer à Éphèse jusqu'à la Pentecôte et utiliser ces oppor-
tunités. Si vous lisez attentivement le texte, vous verrez que Paul n'a pas essayé de créer des
opportunités, il reconnaissait simplement les opportunités que Dieu plaçait devant lui. Il gar-
dait les yeux ouverts pour voir les opportunités que Dieu avait préparées Lui-même.

A travers mes expériences passées et douloureuses, j'ai découvert quel lien terrible cela peut
être que d'essayer de créer ses propres opportunités dans le ministère. Un cher frère qui s'ap-
pelait Bob Johnson, qui était très proche du Seigneur, m'a un jour pris par l'épaule et m'a dit:
« Ed, les choses arrivent quand elles arrivent, n'essaie pas de les faire arriver. » C'est tout à
fait exact. J'essayais de faire que mes propres opportunités arrivent au lieu de les laisser arri-
ver. Cela est tout spécialement vrai au milieu de la famille et des bien-aimés. Nous avons un
cœur pour le Seigneur et nous aimerions que les autres personnes profitent également de la
même union avec Christ. Mais parfois en essayant de créer des opportunités, nous ne faisons
que les repousser parce que nous essayons de leur faire ingurgiter l’Évangile alors que Dieu
n'a pas préparé leur cœur.

Soyons simplement comme l'apôtre Paul. Faisons notre emploi du temps et laissons agir Dieu
pour qu'Il puisse décider ce qui va être fait et ce qui ne va pas être fait. Lorsqu'il y a une porte
ouverte, passez-y mais n'essayez pas de mettre des portes dans les murs et n'essayez pas de
créer des opportunités là où Dieu n'en a pas mises. Faites simplement confiance au Seigneur.

VIVRE DANS LA VICTOIRE DE CHRIST

Une dernière pensée sur ce sujet: non seulement Paul a fait des plans pour son futur, non
seulement il a reconnu les portes que Dieu a mises devant lui mais il vivait toutes les circons-
tances, dont le changement d'emploi du temps, dans la victoire de Christ. Je vais délibérément
lire de travers le verset 16:9: « Car une porte grande et d'un accès efficace m'est ouverte,
mais les adversaires sont nombreux. » J'ai placé le mot « mais » là où en réalité il y a le mot «
et. » Cela n'est qu'un petit changement de mot, mais c'est également la différence entre la
victoire et la défaite. Paul ne dit pas: « Mais les adversaires sont nombreux », il dit: « et les
adversaires sont nombreux. » Paul n'approchait pas ses adversaires avec une attitude de dé-
faite. Il  approchait  ses adversaires avec une attitude de victoire. Vous recevez parfois des
lettres de missionnaires où l'on peut lire: « De grandes choses arrivent, mais... » Et après le
mais il y a toute une liste de soucis. Il y a par exemple écrit: « Dieu a pourvu à toutes choses
mais il me manque 350 euros pour finir le mois, mais il y a des problèmes, mais le gouverne-
ment ne veut pas nous laisser faire... »

Paul ne disait pas: « mais. » Il y a ici un grand principe. Il parle comme s'il s'attendait à ce
qu'il y ait des adversaires. Vous voyez, plus la porte est grande ouverte, plus il y a des adver-
saires. C'est un principe que l'apôtre Paul reconnaissait comme venant de Dieu. Plus Dieu vous
donne des opportunités, plus les portes sont ouvertes, plus grands seront vos adversaires.
Nous devons faire confiance à Dieu pour nous délivrer du « mais » de la défaite et pour le rem-
placer par le « et » de la victoire. Bien entendu qu'il y a des problèmes. Il faut que vous recon-
naissiez cela en Christ. Et nous ne devons pas être défaits à cause de cela.

C'est une chose de prier pour une porte ouverte et pour des opportunités, mais rappelez-vous
que lorsque Dieu ouvre la porte et vous donne des occasions, il y aura également de nombreux
adversaires. Cela vient en même temps que la réponse à la prière. Si vous trouvez un chrétien
qui connaît réellement Christ en tant que Seigneur de sa vie, alors Christ sera Seigneur de son
emploi du temps. Ses plans seront soumis à la volonté de Dieu, il profitera des opportunités
que Dieu mettra sur son chemin même face à la plus violente opposition. Peu importe ce qui
semble aller contre lui, il n'y aura pas de « mais. » A la question: « Comment allez-vous dans
le Seigneur? » Il ne répondra pas: « Cela va mais... » Il n'y aura pas de « mais. »



Je me rappelle avoir un jour reçu une lettre d'un chrétien en Californie qui se terminait avec
les mots: « Continuez de regarder en bas. » Mais moi je pensais qu'il fallait continuer de regar-
der en haut! Son point était que nous sommes dans les cieux et que quoiqu'il arrive nous de-
vons continuer de regarder en bas, depuis notre point de vue! Nous ne sommes pas « sous »
les circonstances, nous sommes « au-dessus » des circonstances. Voilà pour ce qui est de la
Seigneurie de Christ dans notre emploi du temps. Jésus-Christ est Seigneur de nos finances et
de notre emploi du temps.

Le troisième test de la Seigneurie de Christ, est que si Christ est Seigneur de ma vie, Il va
contrôler mes relations avec les autres chrétiens. Les versets 16:10-18 disent: « Si Timothée
arrive, faites-en sorte qu'il soit sans crainte parmi vous, car il travaille comme moi à l'œuvre
du Seigneur. Que personne donc ne le méprise. Accompagnez-le en paix, afin qu'il vienne vers
moi, car je l'attends avec les frères. Pour ce qui est du frère Apollos, je l'ai beaucoup exhorté à
se rendre chez vous avec les frères, mais ce n'était décidément pas sa volonté de le faire
maintenant; il partira quand il en aura l'occasion. Veillez, demeurez fermes dans la foi, soyez
des hommes, fortifiez-vous. Que tout ce que vous faites se fasse avec charité! Encore une re-
commandation que je vous adresse, frères. Vous savez que la famille de Stéphanas est les
prémices de l'Achaïe, et qu'elle s'est dévouée au service des saints. Je vous prie de vous sou-
mettre à de tels hommes, et à tous ceux qui les aident, et qui travaillent avec eux. Je me ré-
jouis de la présence de Stéphanas, de Fortunatus et d'Achaïcus; ils ont suppléé à votre ab-
sence, car ils ont tranquillisé mon esprit et le vôtre. Sachez donc apprécier de tels hommes. »

Dans ces versets, le Saint-Esprit donne quatre illustrations de nos relations avec les autres
chrétiens.

• Versets 16:10-11: Timothée.
• Versets 16:12-14: Apollos.
• Versets 16:15-16: La famille de Stéphanas.
• Versets 16:17-18: Stéphanas, Fortunatus et Achaïcus.

Laissez-moi vous présenter le principe. Timothée illustre mes relations envers les jeunes. Je
dois être encourageant et avoir le cœur ouvert envers les jeunes. Si Christ est Seigneur de ma
vie alors je ne considérerai aucun chrétien avec dédain, je serai ouvert au ministère du Sei-
gneur dans mon cœur à tous les chrétiens, peu importe à quel point ils peuvent être petits. Je
ne serai pas trop fier pour penser que certaines personnes ne peuvent rien m'apporter. C'était
le problème de Timothée. Il était jeune et timide. C'était un jeune dans l'équipe et certains
chrétiens plus âgés le regardaient de haut. Paul dit ici que lorsque Timothée va venir il n'y a
qu'une seule chose qui pourra l'effrayer, c'est la façon dont les vieux chrétiens l'accueilleront.
Paul leur demande donc de ne pas le recevoir d'une telle manière qu'il soit effrayé, qu'ils le re-
poussent. Si nous avons réellement compris la Seigneurie de Christ, alors nous serons ouverts
aux plus faibles des chrétiens.

Très bien, la seconde illustration est Apollos. Vous avez d'abord le plus faible des chrétiens et
maintenant vous avez Apollos qui représente les chrétiens les plus forts. Actes 18:24-25 dit:
« Un Juif nommé Apollos, originaire d'Alexandrie, homme éloquent et versé dans les Écritures,
vint à Éphèse. Il était instruit dans la voie du Seigneur, et, fervent d'esprit, il annonçait et en-
seignait avec exactitude ce qui concerne Jésus, bien qu'il ne connût que le baptême de Jean. »
En fait, dans l'église de Corinthe il y avait un groupe sectaire qui a repris son nom. Ces chré-
tiens disaient: « Nous sommes d'Apollos. » Ici, Dieu illustre notre relation envers les personnes
qui sont vues comme des « géants spirituels », comme des « piliers. » Nous devrions être in-
dépendants vis-à-vis de ces personnes. Je ne veux pas utiliser le mot « indépendant » dans un
sens de fierté, mais juste pour dire l'opposé de dépendant.

Vous voyez, certains chrétiens dépendent d'autres chrétiens, d'une façon qui n'est pas saine.
Ils s'appuient trop sur eux. Apollos était le genre de chrétien sur lequel vous désirez vous ap-
puyer, c'était un puissant pilier dans l'église. Vous pouviez vous appuyer sur lui ou regarder à
lui pour avoir de la force. Comme nous l'avons vu, il y avait un groupe dans l'église qui se
nommait d'après Apollos. Dans le verset 16:12, les gens de Corinthe ont reçu la nouvelle du
fait qu'Apollos ne désirait pas venir. Leur leader, leur enseignant ne désirait pas venir. Paul ex-



plique qu'il l'a fortement exhorté à aller à Corinthe, mais qu'il ne désirait pas venir maintenant.
La Bible ne nous donne pas la raison pour laquelle il ne désirait pas venir. Certaines personnes
pensent que c'était peut-être parce qu'il ne désirait pas encourager davantage ce groupe qui
s'associait à son nom. Nous ne savons pas pourquoi il n'est pas venu, mais nous savons qu'il
ne le désirait pas. Voici les deux versets qui suivent. Les versets 16:12-13 disent: « Veillez,
demeurez fermes dans la foi, soyez des hommes, fortifiez-vous. Que tout ce que vous faites se
fasse avec charité! » Pourquoi est-ce qu'il dit cela, après avoir dit qu'Apollos ne viendrait pas?
Je pense que ce qu'il désire dire est: « Vous n'avez pas besoin d'Apollos. Ne soyez pas trop dé-
çus. Tenez-vous sur vos propres pieds. Soyez des hommes. Soyez forts. Vous n'avez pas be-
soin de vous appuyer sur d'autres chrétiens. Si Christ est Seigneur de votre vie, louez Dieu
pour les chrétiens forts. Mais soyez également ouverts à tous les chrétiens même les plus
faibles, et surtout ne vous appuyez pas sur eux, même sur les plus forts. Vous n'avez pas be-
soin de vous appuyer sur eux. Vous n'avez pas besoin d'Apollos. Je n'ai pas besoin d'Apollos.
Vous êtes peut-être déçus parce qu'Apollos ne peut pas venir, mais vous pouvez faire tout cela
par vous-mêmes dans la force du Seigneur et par la puissance de l'Esprit. Le Seigneur est avec
vous, soyez indépendants, soyez des hommes. »

En fait, non seulement l'église de Corinthe n'avait pas besoin d'Apollos, mais voyez à quel
point Apollos est libre vis-à-vis de Paul. Lorsque vous lisez certains commentaires vous avez
l'impression que Paul et les autres apôtres étaient des sortes de « papes. » On a l'impression
qu'ils donnaient des ordres et que tout le monde devait leur obéir. Mais cela n'est pas vrai. Re-
gardez la réaction d'Apollos. Paul a essayé de faire de son mieux pour qu'Apollos parte, mais
Apollos a répondu: « Non, je suis libre, je n'ai pas à faire ce que tu dis. » Cela n'est pas une
façon de réagir qui marque la fierté, mais cela nous montre simplement que même si nous
pouvons louer Dieu pour tous les leaders qu'Il fait venir dans notre vie, écoutez ce que dit le
plus faible et ne vous appuyez pas sur les plus forts.

Vous n'avez pas besoin des hommes, vous avez besoin du Seigneur. Loué soit Dieu pour les
instruments qu'Il envoie, Dieu les a donnés pour votre édification et pour la mienne, mais lors-
qu'ils ne sont pas là alors vous devez tenir debout, être des hommes, tenir bon car vous n'avez
pas besoin d'eux. Nous pensons parfois: « Il n'y a rien dans les environs. Il n'y a pas de livres,
il n'y a pas d'enseignant, il n'y a pas d'église, il n'y a pas de communauté. Pauvre de moi,
qu'est-ce que je vais faire? » Voici ce que vous allez faire: faites confiance à Jésus. Appuyez-
vous sur le Seigneur. C'est cela que le Seigneur aimerait que vous fassiez. Vous verrez que
Dieu enlèvera souvent la  personne sur laquelle  vous vous appuyez, soit  de façon géogra-
phique, sois en mettant en évidence une faiblesse dans sa vie, afin que vous puissiez voler de
vos propres ailes. Dieu devra d'une façon ou d'une autre briser ce support; ainsi Dieu nous en-
seigne ici que lorsque Christ sera Seigneur nous n'entretiendrons pas de dépendance qui ne
soit pas saine envers les serviteurs de Dieu.

La troisième illustration parle de notre relation envers les anciens qui sont dévoués, comme
c'est illustré par la famille de Stéphanas. Quelle devrait être notre attitude et notre relation en-
vers ceux qui sont dévoués pour nous partager la Parole? Le verset 16:16 dit: « Je vous prie
de vous soumettre à de tels hommes, et à tous ceux qui les aident, et qui travaillent avec eux.
» Nous devrions encourager les faibles, être ouverts à leur ministère, nous ne devrions même
pas dépendre des hommes les plus forts, et nous devrions être humbles et nous soumettre au
ministère de ceux qui nous enseignent la Parole de façon dévouée. Voici les évidences de ce
que Christ est Seigneur. Si Christ est réellement Seigneur, tout cela sera aussi naturel dans
ma vie que de respirer. Je me soumettrai à l'instruction et aux conseils des serviteurs dévoués
du Seigneur.

La quatrième illustration avec Stéphanas, Fortunatus et Achaïcus, est quelle devrait être notre
attitude  envers  ceux  qui  sont  utilisés  par  Dieu  pour  tranquilliser  notre  esprit.  Le  ver-
set 16:18 dit: « Sachez donc apprécier de tels hommes. » Qu'est-ce que signifie cette expres-
sion  «  apprécier  de  tels  hommes?  »  En  grec,  cela  signifie  considérez-les  avec  beaucoup
d'égard, respectez-les. Bien sûr, nous ne parlons pas de vénération d'hommes ou de quelque
chose comme cela. C'est une attitude d'adoration envers Dieu pour les instruments qu'Il met
dans votre vie pour rafraîchir votre esprit. Alors que vous avancez dans le Seigneur, vous trou-
verez des hommes et des femmes qui vont vous instruire, vous encourager, vous exhorter,



vous avertir, avoir la communion avec vous, mais il arrivera parfois que Dieu amènera dans
votre vie des instruments qui pourront rafraîchir votre esprit. Lorsqu'Il fait cela, alors considé-
rez-les avec beaucoup d'égards. Je suppose que selon d'autres passages nous devons les pré-
senter à Dieu dans nos prières. Tout est bien entendu centré sur Christ et c'est simplement
une attitude à avoir envers ceux qu'Il amène dans votre vie.

Le grand principe ici est donc que si Christ est Seigneur de ma vie, alors on le verra dans mes
relations avec les autres chrétiens. Je serai ouvert envers les faibles, je ne serai pas dépendant
de façon malsaine envers les forts, je serai humble et soumis aux anciens qui enseignent, je
considérerai avec beaucoup d'estime les personnes que Dieu amène dans ma vie et qui rafraî-
chissent mon esprit. C'est comme cela que la Seigneurie de Christ se manifestera, pas unique-
ment dans mes finances, pas uniquement dans mon emploi du temps, mais également dans
ma relation avec les autres chrétiens.

Le quatrième test de la Seigneurie de Christ se trouve dans les versets 16:19-20 qui disent: «
Les Églises d'Asie vous saluent. Aquilas et Priscille, avec l'Église qui est dans leur maison, vous
saluent  beaucoup dans  le Seigneur.  Tous les  frères vous saluent.  Saluez-vous les uns  les
autres par un saint baiser. »

Si Christ est Seigneur de ma vie, ma vie sera caractérisée par la réalité et non pas par l'hypo-
crisie. Je serai vrai. Je pense que ce principe est illustré par l'expression « un saint baiser. » Il
est incroyable de voir tout ce que les commentateurs sont capables d'écrire au sujet des mots
« saints » et « baisers. » Je ne pense pas que le point ici est le baiser. La traduction de J.B.
Phillips dit: « Saluez-vous les uns les autres avec une bonne poignée de main. » Je ne suis pas
sûr que cela soit juste, mais le point important est que Dieu insiste sur le mot « saint. »
Comme vous le savez, il y a quelque chose qui s'appelle le baiser de Judas et vous savez ce
que cela peut signifier. Et il y a également quelque chose que l'on peut appeler un saint baiser.
Il y a des expressions d'amour qui ne sont pas réelles et il y a des expressions d'amour qui
sont réelles. Lorsque Christ sera Seigneur, même mes salutations seront saintes.

Lorsque je dirai: « Heureux de te revoir » avec ma bouche, mon cœur dira également: « Heu-
reux de te revoir. » Je ne penserai pas le contraire de ce que je dirai. Lorsque je dirai: « Tu
m'as manqué », je ne penserai pas « Mais pourquoi es-tu donc là? » Il arrive souvent dans
notre vie chrétienne que nous ayons ce genre de salutations qui ne sont pas réelles et sin-
cères. Mais lorsque Christ sera Seigneur de notre vie, alors nous nous saluerons les uns les
autres avec un saint baiser, c'est-à-dire que nous serons entièrement réels. Par le Saint-Esprit,
Dieu a prévu toutes les provisions  afin  que nous soyons tout le  temps réels.  En d'autres
termes, nous n'avons pas besoin de faire semblant, nous n'avons pas besoin de jouer à un jeu.
La Seigneurie de Christ vous rend sincères et réels.

Finalement, ce n'est pas un accident si le livre sur la Seigneurie de Christ se termine avec le
fruit de l'esprit qui est l'amour. Les versets 16:21-24 disent: « Je vous salue, moi Paul, de ma
propre main.  Si  quelqu'un n'aime pas le Seigneur, qu'il  soit  anathème! Maranatha.  Que la
grâce du Seigneur Jésus soit avec vous! Mon amour est avec vous tous en Jésus-Christ. » Je
pense que ce que le Seigneur fait ici, c'est nous montrer le côté sévère du vrai amour tout
comme le côté tendre. Vous voyez, le vrai amour va m'attacher à ceux qui sont attachés au
Seigneur, j'aimerai le Seigneur et tous ceux qui l'aiment. Mais le vrai amour me détache égale-
ment de tous ceux qui n'aiment pas le Seigneur. Il n'y a pas uniquement une bénédiction, mais
il y a également une malédiction. Il y a une séparation. Si je suis réellement soumis à la Sei-
gneurie de Christ, voilà à quoi ressemblera ma vie. J'aimerai ceux qui aiment le Seigneur Jésus
et je serai séparé de tous ceux qui n'aiment pas le Seigneur Jésus. C'est simplement une mer-
veilleuse image de la vie chrétienne.

Êtes-vous prêts à ne pas être populaires dans les endroits où Jésus-Christ n'est pas populaire?
Voilà à quoi nous sommes appelés. La Seigneurie de Christ est une influence qui divise. Cela
unit, mais cela divise également et cela nous sépare de tous ceux qui n'aiment pas le Sei-
gneur.



Est-ce que Christ règne dans votre vie? Pensez à ce que nous avons vu devant le Seigneur.
Êtes-vous un donateur systématique? Pas envers les autres hommes, mais envers le Seigneur.
Si ce n'est pas le cas, vous n'avez pas compris la Seigneurie de Christ. Est-ce que tous vos
plans sont devant Dieu, en disant: « Seigneur, Tu peux faire tout ce que Tu veux avec ces
plans. Tu peux les annuler, les remettre à plus tard ou leur ajouter quelque chose. » Voilà
quelle doit être votre attitude envers les choses de la vie. Si Christ est Seigneur, j'aurai des re-
lations correctes avec tous les frères et sœurs. Je serai ouvert envers le plus faible d'entre eux
et je ne serai pas dépendant de qui que ce soit, si ce n'est du Seigneur Lui-même. Je me sou-
mettrai à ceux qui ont la lumière. Je louerai Dieu pour ceux qui rafraîchiront mon esprit. Si
Christ est Seigneur alors je serai réel, je ne ferai pas semblant, mais tout sera surnaturelle-
ment naturel. Je saluerai tout le monde avec un saint baiser. Et finalement le livre se termine
avec la manifestation du fruit de l'esprit qui est l'amour. J'aimerai le Seigneur et j'aimerai les
autres et je serai séparé de ceux qui n'aiment pas le Seigneur.

Peut-être que vous vous demandez: « Mais de quelle façon est-ce que tout cela pourra se pas-
ser dans ma vie? » C'est avec le verset 16:23: « Que la grâce du Seigneur Jésus soit avec
vous! » C'est comme cela que tout cela peut arriver et il n'y a pas d'autre façon.

Prions:

Père, nous Te remercions à nouveau pour ce merveilleux livre et pas pour notre faible compré-
hension d'un de ces principes, mais pour tout ce que Tu as prévu que cela devait signifier.
Nous prions que Tu puisses manifester cela dans notre vie. Combien nous Te remercions de ce
que le Saint-Esprit ait couronné Christ comme Seigneur dans notre vie. Nous prions que nous
puissions toujours davantage profiter de ce règne. Nous Te le demandons au nom de Jésus.
Amen.
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